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Les thermes publics Chantal Martin Pruvot

Monuments typiquement romains, les thermes
publics fönt partie integrante du paysage

architectural d'Avenches des 29 apr. J.-C,
date oü se construit un premier etablissement.

A Rome comme dans les provinces, les thermes

publics tiennent une place pröponderante au

cceur de la cite. Agglomerations secondaires,

capitales de cite ou colonies se munissent ainsi

de bains publics monumentaux qui fönt partie

integrante du paysage urbain au meme titre que
le forum, le theätre ou l'amphitheätre. Aventicum
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possedait plusieurs etablissements balnöaires
dont trois sont clairement identifies dans les
insulae 19, 23 et 29 (fig. 27).

Les thermes de Vinsula 19

Les premiers thermes connus sur le site ont ete

construits vers 29 apr. J.-C. et, ä ce titre, figu-
rent parmi les plus anciens complexes
balnöaires attestös dans les provinces nord-occi-
dentales de l'Empire oü ce type d'ötablissement

n'apparait guere avant le regne de Claude.
Jouissant d'une Situation privilegiee ä l'entröe de
la ville, en bordure de l'une des principales rues,
le decumanus maximus, ils s'inscrivent ä la limite
des quartiers reguliers et jouxtent Tun des
sanctuaires de tradition indigene du complexe
religieux qui s'ötend sur le versant est de la colline.
L'edifice tibörien (fig. 41) occupe une surface minimale

de 20 m sur 27 m delimitee au nord par un

mur de fagade aligne sur la voirie et ä l'ouest par
un mur oblique qui le separe de la zone des
sanctuaires. Le plan, tres incomplet, se caracterise par
une vaste piscineäabside(17,50 x 10,30 m; pro-
fondeur 1,20 m) accessible par deux petits esca-
liers ötroits situös de part et d'autre de l'abside

(fig. 43). Vraisemblablement couverte, eile etait

bordee au nord par des boutiques, des tavernes

ou des locaux de service. La forme et la fonction
de la salle contigue, flanquee d'une abside egale-

ment, restent inconnues. La vidange des eaux

usees du bassin, dont la capacite est estimee ä

quelque 235 000 I, etait assuree par une canali-

sation qui devait se deverser dans l'un des col-
lecteurs de la voirie. La question de l'approvision-
nement en eau de ces thermes n'est en revanche

pas resolue: la nappe phreatique sous-jacente,

qui a necessite l'implantation d'un röseau dense

de pieux de chönes pour stabiliser les fondations,
a pu servir de röservoir d'alimentation. Un appro-
visionnement par le biais d'un aqueduc ne peut

Fig. 40

Th. Chasseriau, Le tepidarium
(19's.).

Th. Chasseriau, II tepidarium
(XIX sec).

De meme gue les

edifices thermaux sont l'une des principales composantes de la

parure monumentale de la ville, ractivite thermale est egalement au

centre des occupations quotidiennes d'un citoyen romain, qui, tous

les apres-midi, suite ä une matinee de travail, un repas leger et une

sieste, frequente assidüment les thermes.

Quelques textes d'auteurs anciens rendent compte, parfois dans le

detail, du parcours thermal et du rituel des bains qui se deroulait de

la fagon suivante. Apres un passage oblige dans le vestiaire (apody-

terium) chacun se changeait pour endosser des vetements de bains.

Ceux qui souhaitaient s'adonner ä quelques exercices physiques

s'enduisaient le corps d'un onguent et accedaient directement ä

l'espace reserve ä cet effet (palaestra), dote d'une grande piscine

(natatio) qui permettait egalement de pratiquer la nage. On rejoignait

ensuite une salle temperee (tepidarium) oü l'onguent, la sueur et la

poussiere deposee sur le corps etaient nettoyes ä l'aide de racloirs

(strigiles). II etait evidemment possible de passer directement du

vestiaire au tepidarium. Tous se rendaient ensuite dans la salle

chauffee (caldarium) oü se trouvaient des bains chauds d'immersion

et d'aspersion. Une petite salle surchauffee desservait parfois les

thermes, sorte de sauna (laconicum ou sudatorium) auquel on pou-

vait acceder ä n'importe quel Stade de l'itineraire. Commengait

ensuite le parcours inverse progressif: un passage par le tepidarium,

la salle froide (frigidarium), munie de baignoires, et le retour au

vestiaire. Ce parcours type evoluait evidemment selon les desirs de chacun,

en fonction egalement des installations mises ä disposition.

Les etablissements thermaux qui contribuaient de maniere non

negligeable ä la salubrite publique, etaient surtout des lieux de ren-

contre pour les visiteurs venus s'y divertir. On se rendait aux bains

certes pour pratiquer un sport et se laver, mais egalement et surtout

pour se detendre (massages, relaxation), recevoir des soins esthe-

tiques (l'epilation par exemple), ecouter des orateurs et frequenter

la bibliotheque. On aimait y rencontrer ses amis, ses voisins, ses

Clients et, si l'occasion se presentait, des affaires y etaient conclues.

Lorsque les thermes n'etaient pas dotes de deux sections de bains

distinctes en fonction du sexe, on avait recours ä une alternance des

horaires de frequentation, le matin etant plus volontiers reserve aux

femmes, tandis que les hommes en profitaient tout l'apres-midi et

meme en soiree.
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Fig. 41

Insula 19. Restitution des thermes

d'epoque tiberienne (vers 29 apr. J.-C).

Dessin Pierre Andre, 2001.

Insula 19. Restituzione delle terme

d'epoca tiberiana (attorno al
29 d.C).
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toutefois pas etre exclu, comme pour les autres

edifices balneaires construits par la suite.

Une sörie d'indices laissent supposer qu'ä
l'epoque tiberienne, l'etablissement de Yinsula 19

etait parfaitement integre au secteur cultuel adja-

cent et jouait un röle non negligeable dans la vie

religieuse d'Aventicum: sa Situation ä la limite de la

zone des sanctuaires, l'orientation du mur de fer-

meture occidental de l'ödifice calquee, non pas sur

l'axe des bätiments thermaux et de la trame

urbaine, mais obliquement ä ceux-ci, sur Taxe des

sanctuaires (fig. 41), la contemporaneite des divers

programmes de refections et de reconstructions

des sanctuaires et des bains. La natatio, de

dimensions inhabituelles, accessible par deux

escaliers ötroits qui contraignaient les visiteurs ä

suivre un parcours Obligo n'est pas caracteris-

tique des thermes publics classiques et reflöte

une ambiance particuliere. Si une atmosphöre

religieuse semble regner sur cet etablissement, il

serait toutefois excessif de le considerer comme

un lieu de culte thermal ä part entiere, les critöres

permettant de le definir comme tel faisant defaut

(ex-votos, dedicaces, autels, captage de source

sacralisee, vertus thörapeutiques des eaux locales).

Les premieres refections de ce complexe bal-

neaire sont entreprises dans la grande natatio

dont la largeur est reduite ä 8,50 m apres la sup-

pression de l'abside. Ces modificationsfont peut-

etre partie des transformations plus importantes

survenues vers 72 apr. J.-C, au cours desquelles

l'emprise de l'etablissement semble avoir ete

etendue ä l'ensemble du quartier de Yinsula 19.

La restructuration de l'ödifice aux environs de

135-137 apr. J.-C. estenrevanchemieuxconnue

(fig. 45, 1). Les facades, maintenues aux empla-

cements definis ä l'epoque flavienne, sont pour la

plupart reconstruites. La facade occidentale qui

separe la zone balnöaire des sanctuaires est

deplacee vers l'ouest et alignee sur la trame

urbaine. L'ancienne orientation oblique est de ce

fait döfinitivement abandonnee. Les thermes

agrandis occupent desormais une surface de 82 m

sur 63 m environ, införieure ä une insula Standard.

Construit sur un modele de plan en enfilade, l'ödifice

est constitue de deux parties distinctes.

A l'ouest, les salles froides (bassin et frigidarium),

röminiscence de l'etablissement tiberien, et ä Test,
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Fig. 42

Palais de Derriere la Tour. Vasque en
calcaire (labrum) decouvert dans les
bains. Diametre 90 cm, profondeur
10 cm.

Palazzo di Derriere la Tour. Vasca di
calcare (labrum) rinvenuta nei bagni.
Diametro 90 cm, profonditä 10 cm.

Fig. 43

Insula 19. Abside de la piscine des
thermes tiberiens, vue de l'ouest.

Insula 19. Abside della piscina delle
terme tiberiane vista da occidente.

les salles chaudes (double tepidarium et calda-

rium). Les deux secteurs sont separes par des

pieces intermödiaires que tempörent des chauffe-
ries (praefurnia) accessibles par une galerie de
Service souterraine (fig. 46). Le frigidarium, qui com-
munique avec une salle oü se trouve le grand
bassin peu profond (9 x 7,5 x 0,5 m), est dote de
deux baignoires d'angle et d'une vasque en son
milieu (labrum). Une fresque ä decor marin et un

dallage en calcaire blanc en complötent l'orne-
mentation. C'est de cette piece que provient la

statue d'une deesse-möre trönant (fig. 47), peut-
ötre la reprösentation de la divinite protectrice de

ces bains (Fortuna Balnearis). Frequemment ren-

contrees dans les etablissements thermaux, ces
effigies divines ne constituent pas systematique-
ment une invitation au culte et ont le plus souvent

une fonction decorative. D'autres pieces d'eaux et
locaux secondaires, telles des latrines, devaient

genre de jeu de paume. Si les sphaeristeria sont

frequents dans les thermes d'ltalie, ils sont en

revanche rares au nord des Alpes oü le bätiment

avenchois, atteste par une inscription, est ä ce

jour le seul identifiö. Espace de jeu romain par
excellence, il conföre aux thermes du 2e siede un

caractere public classique. Dans la zone occidentale

contigue au grand bassin se trouvait peut-etre
la palestre, delimitee au nord par une longue halle

ou portique double bordant la rue et se deployant
au-delä de l'enceinte thermale sur plus d'une qua-
rantaine de metres en direction des sanctuaires.

Les premiers thermes du forum (insula 23)

La ville se dote vers le milieu du 1er s. apr. J.-C.

d'un second etablissement thermal situe dans le

tiers occidental de Yinsula 23, immödiatement ä
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Fig. 44

Insula 19. Detail de l'opus spicatum
qui constituait le fond de la piscine
d'epoque tiberienne.

Insula 19. Particolare dell'opus
spicatum del pavimento della piscina di
epoca tiberiana.

completer l'öquipement thermal de l'ödifice en

bordure sud du corps principal, dans la partie

meconnue. C'est vraisemblablement dans ce secteur

que se trouvait un sphaeristerium, salle parfois

couverte et chauffee, dans laquelle se prati-

quaient des jeux de balle tres apprecies ä l'epoque
romaine (sphaera balle, ballon), notamment un

Test du forum. L'ödifice est söparö du reste du

quartier par une rue secondaire probablement

prösente des les origines.

Son plan est incomplet et la fonction des

quelques salles connues, qui s'agencent selon un

axe nord-sud sur une longueur restituee de 68 m,
n'est pas determinee avec certitude (fig. 45, 2):
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Fig. 45

Les differents ensembles thermaux
d'Aventicum.
Insula 19. Plan des thermes du

debut du 2" s. apr. J.-C. (1)

Insula 23. Plan des thermes du

milieu du 1" s. apr. J.-C. (2)

Insula 29, thermes d'En Perruet. Plan

du bätiment de l'epoque flavienne

(vers 77 apr. J.-C). (3)

Insula 19. Planta delle terme dell'in-
izio del II sec. d.C (1)

Insula 23. Planta delle terme della
metä del I sec. d.C. (2)

Insula 29, terme in localitä En

Perruet. Planimetria dell'edificio di

epoca flavia (verso il 77 d.C). (3)
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une imposante piscine en plein air, de 15 x 9 m,

et probablement la palestre occupent la partie

nord de l'etablissement. Le caldarium, flanque

d'une abside, est muni d'un bassin chauffe dont

une mosäi'que ornait la banquette (fig. 48). Lui

succede un tepidarium, identifie comme tel par la

prösence, dans le mur separant les deux pieces,

d'un conduit assurant le passage de l'air chaud.

La partie froide devait se deployer dans la zone

meridionale non exploree de l'Tlot. Places de part

et d'autre du noyau thermal, des couloirs

devaient permettre d'acceder directement ä la

palestre et ä la natatio, sans passer par les pieces

chauffees.

Vers le debut du 2e siede, alors que les thermes

voisins de Perruet (insula 29) subissent leurs

premieres transformations, ces bains sont detruits et

supplantös par un ödifice public vraisemblable-

ment dedie ä la deesse Minerve.

Les thermes du forum (thermes de Perruet,
insula 29)

A l'epoque flavienne, l'equipement thermal de la ville

se developpe de maniere importante, comme en

temoigne notamment l'ödification, vers 77 apr. J.-C,

d'un nouvel etablissement de bains publics aux

abords du forum. Ces thermes vont cötoyer pen-
dant quelques decennies ceux de Yinsula 23.

Plusieurs inscriptions decouvertes dans
l'enceinte meme du complexe balneaire laissent sup-

poser que sa construction a ete largement finan-

cöe par la grande famille helvete des Camilli.

Explorös ä plusieurs reprises des le debut du

19e siede, ce sont actuellement les thermes les

mieux connus du site. Les chercheurs de la

premiere heure, qui ont eu la Chance d'assister au

degagement d'une partie de l'ölövation du monu-

ment, relatent la prösence de piliers encore
conservös sur plus de 4 m de hauteur, de sols

dalles en marbre blanc, ainsi que de traces de

grandes portes en bronze. Ayant subi depuis

l'outrage du temps et des recupörateurs de

matöriaux, les vestiges restaurös et prösentös
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Fig. 46

Insula 19. Thermes du debut du
2" s. apr. J.-C. Galerie de Service
souterraine en tres bon etat de
conservation qui desservait
plusieurs chaufferies (praefurnia).

Insula 19. Terme dell'inizio del
II sec. d.C. Galleria sotterranea
di servizio in ottimo stato di
conservazione, attraverso la quäle
si accedeva a piü di un focolare
(praefurnia).

aujourd'hui au public (fig. 50) sont essentiellement

ceux des infrastructures de l'ödifice.

Ce complexe thermal, qui occupe rentier d'une
insula, soit environ 71 m sur 105,5 m, est constitue

d'un corps principal regroupant le caldarium,
le tepidarium et le frigidarium (fig. 45, 3).

Disposees en enfilade, ces salles tres spacieuses
(entre 205 et 305 m2) sont ceinturees par des

locaux et des couloirs de Service permettant
d'acceder aux nombreuses chaufferies (praefurnia).

La piece chaude est munie de deux grandes bai-

gnoires (alvei) et de trois niches ayant abrite des

vasques. On retrouve le pendant de ces niches

dans le frigidarium. Du point de vue formel, de

telles caracteristiques, peu frequentes dans les

etablissements balneaires de cette epoque, per-
mettent de rapprocher ces thermes de ceux des

camps legionnaires d'Exeter et de Caerleon en

Grande-Bretagne, de Vindonissa en Suisse, ainsi

que des «thermes des femmes» de la colonie

d'Augst, tous edifies durant la seconde moitie du
1er s. apr. J.-C. Autour du noyau central sont dis-
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Fig. 47

Insula 19. Statue d'une deesse-mere
retrouvee sur le sol du frigidarium
des thermes du debut du 2' s. apr.
J.-C. H. 80 cm.

Insula 19. Statua di una dea-madre
rinvenuta sul pavimento del frigidarium

delle terme dell'inizio del II

sec. d.C.

Fig. 48

Insula 23. Fragment d'une mosai'que

qui tapissait le bord du bassin du

caldarium au milieu du 1" s. apr. J.-C.
Ce fragment representant un hippo-
campe qui devait faire partie d'un

cortege marin est le plus ancien

temoignage d'une mosaique figuree
ä Avenches. Dim. 28 x 26 cm.

Insula 23. Frammento di un mosaico
che tappezzava l'orlo del bacino del
caldarium nella metä del I sec. d.C.

Si tratta del piü antico mosaico

figurato da Avenches, sul quäle si

riconosce l'immagine di un ippo-
campo, probabilmente parte di un

corteo marino.

Fig. 49

Insula 16 Ouest. Vue des fouilles diri-

gees par Erasmus Ritter en 1786.

Insula 16 ouest. Veduta degli scavi
diretti da Erasmus Ritter nel 1786.

poses des locaux annexes dont les fonctions res-

tent pour la plupart inconnues. Dans la partie nord,

les archeologues ont mis au jour vers le milieu du

20e siede des structures hydrauliques interpretees

comme les vestiges d'une natatio absidiale et de

röservoirs d'eau alimentös par un aqueduc traver-

sant le sous-sol du frigidarium. A l'ouest, un grand

espace libre de toute construction, peut-ötre la

palestre, est borde du cöte du forum par un bäti-

ment public, des boutiques, des salles de reunions

ou des bureaux de corporations.
A l'image de l'ödifice de Yinsula 19, ces thermes

vont egalement connaitre d'importantes modifi-

cations au debut du 2e siede, vers 120 apr. J.-C.

Outre la creation de nouveaux bassins ä l'intörieur

du caldarium et du frigidarium, ces transforma-

tions se caracterisent avant tout par l'adjonction
d'un ensemble de locaux chauffes au sud. Ces

pieces pourraient appartenir ä une deuxieme sec-
tion thermale plus restreinte, peut-ötre röservöe ä

la gent feminine.

Entre la seconde moitie du 2e et le 3e siede, ces
nouvelles annexes feront ä leur tour l'objet de

refections, tout comme les chaufferies (praefurnia)

du corps principal dont lafrequente utilisation

a occasionne de nombreux travaux d'entretien.

D'autres bains publics?

D'autres grands etablissements thermaux ont pu

exister, en particulier dans les insulae 16 (fig. 49)

et 18, dans des quartiers egalement proches du

forum. A l'heure actuelle. on ne peut cependant

pas en certifier le caractere public. En effet,

plusieurs des riches demeures repertoriees sur le

site possedaient leurs propres installations de

bains (balnea) aux dimensions parfois relative-

ment importantes. C'est notamment le cas du

palais construit dans la region de Derriere laTour

qui abritait un grand espace thermal incluant

des pieces froides et chaudes, un bassin, des

latrines, ainsi qu'un probable vestiaire.
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Fig. 50

/nsu/a 29, thermes d'En Perruet.

Vue du tepidarium en cours de
restauration.

Insula 29, terme in localitä En Perruet.
Veduta del tepidarium durante il restauro.

Fig. 51

Objets de toilette et de parure
provenant des differents thermes

publics d'Avenches. De gauche ä

droite : en bas, epingles ä cheveux,
cuillers, pince ä epiler, cure-oreilles,
spatules; en haut, fibule, strigile.

Suppeliettili da toiletta e d'ornamento
dalle terme pubbliche d'Avenches.
Da sinistra a destra: in basso, spilloni,
cucchiaini, pinzetta per depilazione,
sonde per le orecchie, spatole; in alto,

fibula, strigile.

I I # j
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